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Comme en Guadeloupe et Comme en Guadeloupe et Comme en Guadeloupe et Comme en Guadeloupe et                                                                                                                                                                                 en Martinique, luttonsen Martinique, luttonsen Martinique, luttonsen Martinique, luttons    

                                                                                                                                     contre contre contre contre    la profitation la profitation la profitation la profitation des des des des capitalistescapitalistescapitalistescapitalistes. 
 

� « En quelques jours de grève et de lutte, le LKP a 

obtenu tout ce que nous n’avons jamais pu obtenir en 
une vie de négociation et de discussion politique » 
avoue un parlementaire guadeloupéen.   
 

N’en déplaise aux acteurs de l’exploitation 
capitaliste et à leurs défenseurs qui cherchent à 
masquer leur défaite par la criminalisation du LKP et 
de son porte parole, la victoire des travailleurs de 
Guadeloupe et de Martinique est un exemple à 
suivre pour les travailleurs de France et de Navarre.  
 

Mensonge, les caisses de l’Etat ne sont pas vides ! 
 

�En effet, plus personne n’est dupe. Le 
gouvernement Sarkozy dépouille les travailleurs en 
transférant l’argent public vers les monopoles : 360 
milliards aux banques, 28 milliards d’exonération 
de la taxe professionnelle, 26 milliards d’aide aux 
entreprises (qui seront compensés par la hausse des 
impôts locaux et de la taxe d’habitation), 15 milliards de 
cadeaux fiscaux qui se rajoutent aux 90 milliards 
d’euros de profit réalisés en bourse (CAC 40) ...   
 

�Face à ça, le sommet social organisé par Sarkozy 
après la formidable mobilisation du 29 janvier, a 
accouché d’une toute petite souris : 2,6 milliards 
pour les plus démunis, pris sur les fonds publics. 
 

Ainsi, les faits parlent d’eux-mêmes, il n’y a pas de 
doute, il n’y a que par la lutte pour s’en sortir, pour 
faire payer la crise à ses fauteurs.  

C’est pourquoi, il faut faire grandir la conviction 
qu’il faut un rapport de force pour faire céder le 

gouvernement, pour gagner. 
 

�Le mécontentement des ouvriers, employés, 
enseignants, jeunes, etc. contre la politique de 
Sarkozy et du Medef est si grand qu’il faut le rendre 
visible au-delà-même du 19 mars. Les travailleurs 

ne doivent pas en subir les conséquences à causes 
des mesures qui écrasent les salaires au profit des 
actionnaires, les services publics, etc. La lutte 
contre ces politiques de « fin du monde » ne peut 
s’accommoder d’aucun attentisme comme le 
préconise les états-majors syndicaux, et ce contre la 
volonté de l’écrasante majorité des travailleurs.  
 

�C’est pourquoi, il faut faire du 19 mars un grand 
19 mars pour contraindre ces états-majors à 
abandonner leurs manœuvres dilatoires qui 
consistent à freiner le développement des luttes, à 
dissiper toute perspective de victoire.           
 

          Veolia : « un plan d’austérité pour   
              traverser la crise » 

 

�En 2008, les bénéfices du groupe ont baissé de  
moitié. Cette situation conduit le PDG et son 
directeur financier à bâtir un plan d’austérité 
prévoyant une réduction des coûts (structures,  frais 
généraux, salaires) de 180 millions d’euros. Ce plan 
se rajoutant aux mesures d’économie de 500 
millions déjà mises en œuvre. Par ailleurs, pour 
dégager de la trésorerie, Veolia augmente son 
programme de cessions d’actifs (vente d’entreprises). 
« Ce train de mesures drastiques devrait (ce n’est pas 
sûr !) permettre au groupe de traverser la crise avec 

confiance et prudence. » Souligne le PDG. 
 

�Ainsi, la confiance est dédiée aux gros 
actionnaires qui seront épargnés par la crise, et la 
prudence imposée aux salariés qui seront amenés à 
se serrer la ceinture en acceptant la modération 
salariale (ou blocage des salaires), et travailler plus.  
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* * * * la la la la profitationprofitationprofitationprofitation    ,,,,    
mot créole,mot créole,mot créole,mot créole,    

qui veut direqui veut direqui veut direqui veut dire    

vol par vol par vol par vol par 

les capitalistesles capitalistesles capitalistesles capitalistes    des des des des 

richesses richesses richesses richesses 

produites par les produites par les produites par les produites par les 

travailleurs travailleurs travailleurs travailleurs 

Pourquoi il faut Pourquoi il faut Pourquoi il faut Pourquoi il faut 

participer participer participer participer     

Massivement à Massivement à Massivement à Massivement à 

la journée la journée la journée la journée     

d’action et de d’action et de d’action et de d’action et de 

mobilisation mobilisation mobilisation mobilisation     

du 19 marsdu 19 marsdu 19 marsdu 19 mars    

Salariés de toutes les filiales unissez-vous. Renforcer le CGT-E. Adhérez !  Mail : info@cgtedalkia.com  

 

 


